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Cet exposé de position fait suite aux discussions tenues 
avec les parties prenantes provenant des Ministères, des 
Institutions de Recherches Agricoles Nationales (INRA), 
des Organisations non-gouvernementales (ONG), 
des institutions universitaires et des Organisations 
communautaires (OC) des Etats membres de l’ASARECA. 
Les pays membres sont : le Burundi, le Cameroun, la 
République Centrafricaine, la République Démocratique 
du Congo, l’Erythrée, l’Ethiopie, le Kenya, le Madagascar, 
la République du Congo, le Rwanda, le Soudan du Sud, le 
Soudan, la Tanzanie et l’Ouganda.

Les parties prenantes se sont convenues que la sécurité 
alimentaire et la viabilité socio-économiques sont 
menacées par les changements climatiques. En outre, 
dans la situation actuelle de COVID-19, l’insécurité 
alimentaire augmentera si des mesures ne sont pas prises 
pour trouver des solutions aux risques qui émergent au 
sein des systèmes alimentaires 

Par conséquent, l’ASARECA recommande ce qui suit :
■ La complexité des défis dans le renforcement de la 

sécurité alimentaire et dans l’amélioration de l’état 
socio-économique face aux changements climatiques 
exige des actions intégrées prises par toutes les parties 
prenantes (acteurs publics et privés) aux niveaux locaux, 
nationaux et régionaux.Ces acteurs sont entre autres 
: a) agriculteurs, éleveurs et pêcheurs ; industries des 
intrants, services consultatifs ; b) industries alimentaires, 
industries de transformations ; c) recherches, innovations 
et fournisseurs des connaissances ; d) bailleurs de fonds 
et dispensateurs des crédits ; et e) citoyens, ONG, OC, 
éducateurs, autorités locales, territoriales et nationales. 

■ Intégration des priorités des changements climatiques 
dans les politiques, plans et programmes agricoles 
nationaux et de la sécurité alimentaire. Même si les 

pays de l’Afriques Orientales et Centrale (AOC) ont 
élaboré un programme de développement national, le 
secteur agricole peut commencer par adaptation des 
changements climatiques et les mesures d’atténuation 
dans les Plans d’Investissement Agricoles Nationaux 
(NAIP), dans les politiques, programmes, et projets. En 
outre, une série de mesures d’adaptation à élaborer 
doit être socialement et culturellement pertinente, 
appropriée aux différentes zones climatiques à court, 
moyen et long terme. It faudrait qu’il y ait des efforts 
délibérés pour mettre en place les mesures d’adaptation 
dans le secteur agricole tout en tenant compte des 
projections des changements climatiques et leurs 
impacts. 

■ Evaluation de vulnérabilité et impacts des 
changements climatiques sur les sous-secteurs 
agricoles (culture, élevage et pêche). Quelques 
études ont montré des changements possibles 
dans la fréquence et dans l’ampleur des dangers, 
ainsi que les prédictions des scénarios antérieures 
possibles. Cependant, cette recherche ne tient pas 
en considération des impacts qui en découlent 
sur les moyens de subsistance. Par conséquent, les 
risques socio-économiques et environnementaux 
et vulnérabilité associée à ces dangers ne sont pas 
bien connus et compris à travers divers systèmes de 
production agricole au sein de de l’AOC ; Les INRA 
peuvent jouer un rôle important dans l’évaluation de 
ces risques et vulnérabilités.

■ Renforcement des services des informations 
climatiques et météorologiques (collecte des 
données, suivi, et prévision). Les produits et services 
d’information climatiques doivent être élaborés pour 
promouvoir la prise de décisions dans le secteur 
agricole. En outre, il ya des lacunes importantes dans 

Dimensions socio-économiques et Sécurité Alimentaire 
face aux Changements climatiques dans le Secteur 
Agricole en Afrique Orientale et Centrale (AOC) : 
leçons, défis et perspectives d’avenir 
Résumé

Ce document explique la position de L’Association pour le Renforcement de la Recherche 
Agricole en Afrique Orientale et Centrale (ASARECA) sur l’Action Commune de Koronivia 
pour l’Agriculture (JKWA) dans le cadre de la Convention-Cadre des Nations Unies sur 
les Changements Climatiques (CCNUCC). Le document met l’accent sur les solutions 
appropriées visant l’amélioration de la sécurité alimentaire et le développement des 
systèmes agricoles pouvant s’adapter aux climats en Afrique Orientale et Centrale (ECA). 
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Le secteur agricole en Afrique Orientale et Centrale (AOC) 
a beaucoup de rôles dont la sécurité alimentaire [i], le bien-
être socio-économique, emplois et revenue, des valeurs 
culturelles et biodiversité agricole, conservation tout en 
apportant un soutien à plus de 60 pour cent de la population 
(Mbow et al. 2019 ; Gabriel, 2017; FAO, 2015; Kahane 
et al. 2013). Cependant, ce secteur est particulièrement 
vulnérable aux impacts des changements climatiques 
dans la sous-région de l’AOC (Tableau 1). Ceci est dû à 
l’augmentation croissante de l’insécurité alimentaire et à 
la détérioration des conditions socio-économiques de la 
population. La sécheresse et les inondations deviennent 
de plus en plus fréquentes et la terre affectée augmente 
(Nicholson et al., 2018 ; Haile et al. 2019). Les sécheresses 
et les inondations en particulier dans des régions rurales 
conduisent à la migration des hommes, et des jeunes gens 
et des jeunes filles vers les régions urbaines, laissant ainsi 
les femmes, les enfants et les personnes âgées à s’occuper 
seuls des travaux agricoles (Nzengya and Maguta, 2021; 
Chindarkar,2012). Plus récemment, la pandémie de 
COVID-19 et l’infestation des sauterelles ont aggravé la 
situation de la sécurité alimentaire (Kassegn and Endris, 
2021; Erinle et al. 2021; Xu et al. 2021). C’est dans cet 
optique qu’il est important de transformer le secteur 
agricole pour en même temps augmenter la production, 
accroître la résistance aux changements climatiques et 
réduire les émissions conformément au préambule de 
l’accord de Paris qui reconnaît la priorité fondamentale 
de sauvegarder la sécurité alimentaire, et ainsi mettre fin 
à la faim et à la pauvreté. 

Les systèmes agricoles dans les pays de l’AOC sont aussi 
sous pression des facteurs de stress non climatiques tels 
que l’inégalité entre les hommes et les femmes, exclusion 
sociale, la croissance de la population et des revenues 
; mauvaises infrastructures (Mbow et al. 2019; UN, 
2017). Il est prévu que la croissance de la population 
dans l’Afrique Orientale va augmenter rapidement et les 
résultats de cette croissance comprendront entre autre 
l’augmentation des personnes qui souffrent de la faim et 
de la malnutrition, augmentation des maladies humaines 
due à une nutrition pauvre, l’augmentation de la violence 

domestique, l’augmentation des conflits, l’augmentation 
des prix alimentaires, l’affaiblissement des capacités de la 
communauté à s’adapter aux changements climatiques, 
l’augmentation des enfants souffrant de retards de 
croissance et de dépérissement due aux changements 
de consommation alimentaire, et une augmentation 
significative de la mauvaise gestion des ressources 
naturelles (Dury et al. 2019; FAO et al. 2019; Swinburn et 
al. 2019; Raleigh et al. 2015; WHO 2013). 

Dans les pays de l’AOC, suite aux normes sociales et 
restrictives sociales et culturelles, les femmes, les jeunes, 
les personnes handicapées, les personnes âgées et les 
autochtones/marginalisés continuent à faire face aux 
inégalités dans l’accès aux terres, l’amendement de sol et 
des technologies relatives à la fertilité, des technologies 
relatives aux semences améliorées, l’accès au crédit et aux 

la collecte des données et disponibilité des données 
pour la planification au sein de l’AOC. La mise en 
place d’une plateforme d’interface des utilisateurs 
(UIP) ainsi que le développement des capacités 
pour l’interprétation des informations climatiques 
est essentielle pour des utilisateurs finals tels que les 
agriculteurs. 

■ Renforcement des systèmes alimentaires autochtones 
pour garantir la sécurité alimentaire. Ceci impliquera 
l’augmentation de a) production des cultures et des 
bétails autochtones et b) les techniques de traitement 
post-récolte pour protéger ces produits alimentaires 
en vue de garantir cette sécurité alimentaire. 

Introduction

Kenya	:	Mme	Veronica	Musyoki	et	son	fi	ls	montrent	les	
avantages	de	l’irrigation	goutte	à	goutte.	Elle	a	planté	des	
choux	pour	diversifi	er	ses	efforts	d’adaptation	aux	effets	du	
changement	climatique.



Document de position sur le travail conjoint de Koronivia sur l’agricultureOuganda

4

informations sur la météorologie et les conseils agricoles dû 
aux normes sociales et culturelles restrictives (Meinzen-Dick 
et al. 2019; Nyasimi and Huyer, 2017; Kristjanson et al. 
2017). Les gouvernements nationaux dans les pays de l’AOC 
ont reconnu l’importance de l’égalité entre les hommes et 
les femmes et de l’intégration sociale. Ces pays ont aussi 
signé l’engagement international pour réduire les inégalités 
entre les hommes et les femmes telle que la Convention 
sur l’Elimination de toute les formes de Discrimination à 
l’égard des femmes (CEDAW), Objectif de Développement 
Durable (ODD), Accord de Paris, et Cadre de Sendai pour la 
Réduction des risques de catastrophe. Le niveau auquel les 
femmes, les jeunes, les personnes handicapées (PLWD), les 
personnes âgées et la capacité des autochtones /marginalisés, 
les opportunités et la participation sont renforcés au sein 
du secteur agricole est encore bas. Ces inégalités affectent 
aussi la sécurité alimentaire et le pouvoir de ces groupes à 
s’adapter aux changements climatiques. 

Les infrastructures rurales sous-développées (transport, 
électricité, communication et systèmes d’irrigation) limitent 
sévèrement les activités économiques dans le secteur agricole. 
Par exemple, le manque d’investissement dans l’électricité 
et routes ont entravé le développement des pratiques 
d’adaptation au climat, la gestion post-récolte, systèmes 
d’irrigation, valeur ajoutée et traitement agricole (Badiane and 
McMillan, 2015; Borgstein et al. 2020).

En plus de ces informations de référence, cet exposé de 
position a trois objectifs à savoir ;

a. Mettre l’accent et mieux faire connaître aux parties 
prenantes que les changements climatiques ont déjà 
impact sur la sécurité alimentaire ainsi que la nutrition 
et l’état socio-économique des populations les plus 
vulnérables et que, si rien n’est fait dans l’immédiat, 
les changements climatiques continueront à 
être une menace à la réalisation des objectifs de 
développement durable en particulier objectifs 1, 

2, 5 et 13. En conséquence, il est urgent que les 
gouvernements de l’AOC prennent des actions fortes 
pour faire face aux changements climatiques dans le 
secteur agricole. 

b. Mettre accent sur la variété d’actions agricoles 
résistant au climat qu’on trouve dans les pays 
de l’AOC qui peuvent simultanément renforcer 
la sécurité alimentaire, améliorer l’état socio-
économique et trouver une solution aux 
changements climatiques ainsi qu’au leçons tirées 
de la recherche des solutions aux dimensions 
socio-économiques et la sécurité alimentaire face 
aux changements climatiques. 

c. Stimuler les discussions sur la façon dont les pays 
membres de l’ASARECA peuvent participer à 
l’action commune de Koronivia pour les discussions 
agricoles et à mettre l’accent sur les perspectives 
de la sécurité alimentaire face aux changements 
climatiques.

Impact des changements climatiques 
sur les plantes, bétail et pêche dans les 
pays de l’AOC 
En AOC, les changements climatiques risquent d’affecter la 
fréquence et l’intensité des événements extrêmes. Dans le 
secteur agricole, les changements climatiques engendrent 
une grande incertitude sur les précipitations ultérieures dans 
l’intensité et distribution saisonnière. EN AOC, l’ampleur 
de l’impact des événements extrêmes est déjà très haut. On 
estime que 25 pour cent de toutes les pertes économiques et 
les dégâts infligés par les sécheresses, inondations et tempêtes 
en AOC ont un impact sur le secteur agricole (Molua et al. 
2020; Gladys, 2017; Omoyo et al. 2015; Edame et al. 2011). 
Dans les terres arides et semi-arides (ASALs) spécialement 
au Soudan du Sud, au Soudan, en Erythrée, en Ouganda, 
au Kenya et en Ethiopie, l’augmentation de la rareté de l’eau 
face aux changements climatiques sera un défi majeur pour 

Agriculture de Conservation en Tanzanie
L’agriculture de conservation (CA) est parmi les pratiques de l’agriculture intelligente face au climat recommandées 
en Tanzanie pour freiner les impacts causés par les changements climatiques. CA est pratiqué par les petits exploitants 
agricoles pour résoudre les problèmes de mauvaises récoltes agricoles, faible revenu, dégradation des sols, et des cycles 
de précipitation non fiables. CA est indispensable par ce que, elle

 ■ implique l’utilisation des pratiques de gestion des sols organiques tels que la réduction du travail du sol, paillage et 
culture légumineuse. 

 ■ diminue la dégradation des sols et des terres.
 ■ aide les agriculteurs à s’adapter aux variantes et aux changements climatiques
 ■ est efficiente dans l’utilisation de: eau, nutriments, et énergie. 
 ■ améliore la productivité des systèmes agricoles actuels face aux conditions climatiques actuelles. 
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des systèmes pastoraux. Les régions côtières du Madagascar, 
du Kenya et de la Tanzanie connaitront des montés des 
niveaux des mères, affectant ainsi la salinité des eaux de 
la surface et les eaux du sous-sol. Il est donc clair que les 
changements climatiques sont en train et continueront 
à changer les circonstances dans lesquelles les activités 
agricoles sont menées dans AOC. 

Impact des changements climatiques 
sur l’état de la sécurité alimentaire et 
économie sociale 
La façon dont les changements climatiques affecteront 
la sécurité alimentaire et les conditions de l’économie 
sociale ne dépend pas seulement de l’ampleur des effets 
des changements climatiques eux-mêmes et aux différentes 
vulnérabilités des systèmes alimentaires. Dans les pays 
de l’AOC, les communautés qui ont plus de risques des 
changements climatiques sont ceux qui dépendent de 
l’agriculture et des ressources naturelles (Tumushabe, 2018). 
Il s’agit des communautés pauvres et qui ont des moyens 
très limités pour faire face et surmonter les sécheresses et les 
inondations (Pereira, 2017). 

L’inégalité entre les hommes et les femmes et l’exclusion 
sociale défavorisent les femmes, les handicapés, les 
personnes âgées et les personnes marginalisées dans 
l’accès aux activités agricoles qui résistent au climat. Pour 
ces groupes, les changements climatiques contribuent à la 
réduction de niveaux de revenus en réduisant la production 
de leurs cultures, bétails et pêche et à la hausse des prix des 
intrants essentiels à la production (Godde, 2021; Wiebe, er al. 
2019Ghahramani, and Bowran, 2018). Etre continuellement 
exposé aux risqués climatiques diminue la motivation 
des gens à investir dans les systèmes de production. Ceci 
a été soulevé parmi les jeunes qui migrent des régions 
rurales vers les régions urbaines pour s’engager dans des 
activités de subsistance non-agricoles (Kassie et al. 2017; 
Mueller and Thurlow, 2019). Les ménages qui n’arrivent 

pas à satisfaire leurs besoins en sécurité alimentaires sont 
impliqués dans le mariage précoce des filles, dépensent 
très peu sur l’éducation et la santé et ont des taux élevés 
de malnutrition parmi les enfants en dessous de cinq ans 
(Fox and Timmer, 2020; Macharia et al. 2018; Rao, N. 2019; 
Otto et al, 2017). Aux niveaux nationaux et régionaux, les 
changements climatiques conduisent aux perturbations sur 
les marchés, à l’augmentation des prix des produits agricoles 
(denrées alimentaires et aliments pour animaux), et ont un 
effet négatif sur la chaine d’approvisionnement (Scheffran, 
2020; Pais et al. 2020; Bongase, 2017).

Enseignements retenus pendant 
les activités visant à assurer la 
sécurité alimentaire et à améliorer 
l’économie sociale dans le contexte des 
changements climatiques 

Les incertitudes des changements climatiques restent et 
ont des conséquences négatives sur la sécurité alimentaire 
dans la région de l’AOC. Quelques leçons apprises dans 
tous les pays de l’AOC comprennent : 

 ■ Changements profonds de sécurité alimentaire (e.g., 
récoltes insuffisantes, augmentations des parasites et 
des maladies

 ■ Les personnes les plus touchées sont les femmes, les 
jeunes, les handicapés (PLWD), les personnes âgées, 
les autochtones/marginalisés et les pauvres.

 ■  Il y a des changements sociaux tels que la migration 
de la population vers les régions plus favorables à la 
pérennisation des activités agricoles.

 ■ La fréquence des violences domestiques et des 
conflits communautaires est en hausse.

 ■ La destruction des infrastructures affecte le transport et 
conduit à la hausse des prix des denrées alimentaires. 

 ■ Pertes énormes des sols et des terres qui résulte aux 
inondations érosion et glissements de terrain.

Tendances des facteurs ayant impact sur le niveau de la sécurité alimentaire dans 
les pays de l’Afriques Orientale et Centrale

 ■ Augmentation de la fréquence des sécheresses et des inondations et l’augmentation des terres touchées par les 
sécheresses et les inondations 

 ■ Augmentation de la dégradation des terres, eau et environnement due au glissement de terrain qui ont la couche 
arable. 

 ■ Augmentation des épidémies des cultures et des parasites et maladies du bétail ((e.g. sauterelles et légionnaire
 ■ Changement des saisons suivant le les cycles des précipitations qui pose un défi dans l’activité de semer et de sarcler 
 ■ Diminution de la main d’œuvre agricole due au fait que les jeunes (des jeunes filles et des jeunes gens) et des 

hommes migrent vers les centres urbains en laissant les femmes, les personnes âgées, et les handicapés. 
 ■ La mise à l’herbe incontrôlée pratiquée par les communautés pastorales
 ■ Augmentation des conflits au fur et à mesure que les ressources deviennent rares. 
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Tous les pays de l’AOC ont l’objectif de renforcer la 
résilience des systèmes agricoles en mettant en œuvre 
les mesures appropriées aux contextes locaux (voir 
exemples au Tableau 2). En trouvant des solutions à 
l’impact des changements climatiques, l’intégration des 
mesures scientifiques et indigènes sont d’une importance 
capitale. Aussi toutes les parties prenantes concernées 
dans la chaine de valeur doivent-elles adopter une série 
de mesures telles que :

 ■ Des politiques agricoles qui résistent au climat, 
projets et programmes (exemple : Stratégie d’une 
Agriculture Intelligente face au Climat adoptée au 
Kenya, le Programme ‘Filet de Sécurité Productif’ 
adopté en Ethiopie, Plan National de Développement 
de l’Agriculture adopté dans la République du Congo 
; et Projet de Développement de la Chaine de Valeur 
Agricole adopté au Cameroun).

 ■ Programmes de gestion des terres durables à long 
terme basés sur la mobilisation et la participation des 
communautés.

 ■ Développement et adoption des variétés de cultures ou 
races, ayant différents optima climatiques et/ou de plus 
grandes tolérances, y compris les cultures actuellement 
négligées.

 ■ Changements adaptifs dans la gestion des cultures tel 
que la date de planter et le choix des cultures. 

 ■ Mécanisation agricole.
 ■ La mise en place d’un système d’assurance agricole 

pour les cultures et le bétail.
 ■ Promouvoir une agriculture intelligente face au climat 

et les techniques agro-écologiques.
 ■  Irrigation et valeur ajoutée améliorées et efficace à 

court, moyen et à long terme pour la collecte, stockage 
et gestion de l’eau, augmentation de la production, 
revenus et nutrition améliorés. Ceux –ci comprendront 
aussi les pratiques agronomiques qui renforcent 
la rétention de l’eau des sols telles que labourage 
minimum, et augmentation du carbone du sol et des 
matières organiques. 

 ■ Race de bétail qui s’adapte aux changements climatiques 
y compris les cultures fourragères et fourrage. 

 ■ Cibler les populations vulnérables dans les programmes 
de filet de sécurité et protection sociale qui peut 
briser le cercle vicieux de la pauvreté et l’insécurité 
alimentaire et renforcer les possibilités et les chances 
des activités génératrices de revenues pour les pauvres 
et les vulnérables. Les programmes de filets de sécurité 
et protection sociale profiteront aux femmes, les 
handicapés (PLWD), les personnes âgées les jeunes et 
les personnes marginalisées. 

 ■  Pratiques de gestion post-récolte comprenant des 
unités de traitement post récolte basées sur l’agriculture 
pour séchage et stockage des graines et du fourrage et 
pour minimiser la perte des denrées alimentaires et des 
déchés. 

 ■ Changements aux pratiques et gestion de la pêche 
et pisciculture tels que la composition par espèces 
adaptées aux différents milieux (eau fraiche et saline). 

 ■ Renforcement des capacités des acteurs et agriculteurs 
dans des affaires agricoles (e.g., participation des jeunes, 
coopératives des agriculteurs et groupes des femmes).

 ■ Mise en œuvre des programmes de regroupement 
foncier.

Défis
L’Union Africaine (UA), à travers ses diverses initiatives 
telles que le Programme Détaillé pour le Développement 
de l’Agriculture en Afrique (PDDAA) et l’Agence de 
Développement de l’UA (NEPAD (AUDA-NEPAD) 
ainsi que les gouvernements nationaux respectifs et 
les organisations régionales, et le comité international 
ont dans les décennies récentes lancé une multitude 
d’ initiatives agricoles (politique, projet et programme) 
visant à résoudre et à faire face aux défis de l.insécurité 
alimentaire de ECA. Malgré ces efforts et engagements 
des différentes parties prenantes, il reste beaucoup à 
faire. Voici quelques exemples des défis de la sécurité 
alimentaire auxquels ECA fait face (voir tableau 3 pour 
plus de détails);

Etat de l’insécurité Alimentaire dans l’Afrique Orientale et Centrale

 ■ Presque 65% de la population dans les pays de ECA tirent leurs moyens de subsistance dans l’agriculture 
 ■ Les changements climatiques, COVID-19, conflits et difficultés économiques sont en train d’inverser les années de 

progrès réalisé dans le secteur agricole. C’est à dire une baisse dans leurs chances d’avoir des revenues, manque de 
moyens de subsistance, diminution du pouvoir d’achat, et accès à l’alimentation de base et aux services est limité. 

 ■ 85 millions de personnes risquent de souffrir de la famine
 ■ 55 millions font face à une insécurité alimentaire grave. 
 ■ Presque 15.2 millions d’enfants souffrent de la malnutrition aigue dans la région de ECA.

(Sources: FEWSNET, 2021; WFP, 2020; Future Directions International, 2021; IFPRI, 2020)
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 ■ Financement insuffisant pour le développement 
agricole, recherche agricole, développement 
technologique approprié et adapté et transfer d’ 
innovation 

 ■ Connaisances limitée sur l’ampleur des 
changements climatiques sur la sécurité alimentaire 
et sur l’état de l’économie sociale 

 ■ Manque de systèmes d’alerte précoces de la 
securité alimentaire 

 ■ Augmentation de l’inegalité entre les hommes et 
les femmes associée au fait de ne pas considérer la 
contribution des femmes à la sécurité alimentaire 

 ■ Participation insuffisante des jeunes à l’agriculture 
 ■ Technologies agricoles dépassées qui ne peuvent 

pas résister aux changements climatiques 
 ■ Investissements insuffisants du secteur privé dans 

des technologies agricoles et inovation adaptées
 ■ Un taux bas de l’adoption des technologies et 

innovations résultant des travaux de recherche 
pouvant s’adapter au climat

 ■ Développement insuffisant des technologies de 
mécanisation

 ■ Aumentation de l’ampleur et impacts des 
inondations et secheresses 

 ■ Aumentation de la population qui conduit à la 
hausse de la demande des denrrées almentaires 

 ■ Hausses des prix des denrrées alimentaires 
 ■ Disparition des variétés d’espèces d’aliment 
 ■ Investissement insuffisant dans la recherche des 

aliments indigènes
 ■ Cycles météorologiques irréguliers ou imprévisibles
 ■ Manque de valeur ajoutée sur les aliments
 ■ Faible manutention et commercialisation post-

récolte des produit agricoles 
 ■ Mauvaise organnisation des producteurs et 

distributeurs des produits agricoles 

Il est important de noter que les pays de l’AOC ont 
enregistré une croissance économique au cours de la 
dernière décennie (Adeleye and Eboagu, 2019; Bekere 

and Bersisa, 2018; Salaand Trivin, 2014). Cependant, 
malgré cette croissance d’économie excellente, ils 
font face aux défis ci-haut mentionnés aussi bien qu’à 
une croissance démographique rapide, inégalités 
économiques persistantes, chaumage des jeunes et 
malnutrition. Par conséquent, comprendre l’état de 
la sécurité alimentaire et l’économie sociale face aux 
changements climatiques dans les pays de l’AOC, et 
s’attaquer aux défis ci-haut mentionnés doit être à la 
tête des priorités pour les gouvernements nationaux, 
les INRA et autres parties prenantes appropriées. En 
l’absence de toute réaction, il faut être toujours sûr que 
l’AOC ne parviendra pas à réaliser un développement 
économique et une prospérité inclusifs, durables et 
résilients pour ses populations. 

Perspectives d’avenir
L’Afrique Orientale et Centrale est l’un des régions 
les plus exposées aux effets néfastes des changements 
climatiques bien que sa contribution au réchauffement 
de la planète soit la plus faible. Déjà la région 
connait des effets disproportionnés des changements 
climatiques. Des cyclones dévastateurs affectent 3 
million de personnes au Madagascar, de fortes pluies qui 
causent des inondations et glissement de terrain affectent 
l’Ouganda, le Kenya, l’ ;Ethiopie et le Cameroun. Des 
sécheresses affectent les ASAL du Soudan, Soudan du 
Sud, Kenya et Uganda. 

S’adapter aux changements climatiques exigent des 
actions ambitieuses telles que l’application à grande 
échelle des systèmes d’utilisation des aliments des terres 
résilients et durables ainsi que cibler les infrastructures 
d’irrigation résilientes. Cependant, si les pays de l’AOC ne 
parviennent pas à renforcer les actions climatiques dans 
le secteur agricole, continuer dans le trajectoire actuel 
peut forcer des millions de personnes, en particulier les 
femmes, les handicapés et les personnes âgées dans une 
pauvreté extrême d’ici 2030 (Okonjo-Iweala, 2019).

Managing soil erosion and increasing food security in Rwanda

Parts of Rwanda are experiencing drought, soil erosion and land degradation. A project called, Water Harvesting, and 
Hillside Irrigation project is implementing climate-smart agriculture to control erosion and increase yields for maize, 
beans, wheat and potatoes. 

The project has built stronger farmer institutions and provided extension education, rural finance, and marketing support 
alongside physical investments. 280,000 farmers (50% were women) are observing increased food security and resilience. 
A total of1,356 hectares of land has been irrigated (Source World Bank, 2018).
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Les perspectives d’avenir pour les pays de ECA au cours 
de la prochaine décennie doit viser à aborder la situation 
dégradante de la sécurité alimentaire due aux changements 
climatiques par une croissance rapide de la population, 
inégalité entre les hommes st les femmes et exclusion 
sociale et le développement de l’urbanisation. Les pays de 
l’AOC se sont déjà engagés à mettre fin à la faim d’ici 2025 
en vertu du Programme Détaillé pour le Développement de 
l’Agriculture en Afrique (PDDAA) et d’ici 2030 en vertu des 
ODD 2. Quelques pays de l’AOC ont réalisé des progrès 
considérables dans la sécurité alimentaire même si ce n’est 
pas suffisant. Cependant, ces perspectives dépendent de 
beaucoup de facteurs en faveur d’une mise en œuvre des 
pratiques d’une agriculture intelligente face au climat (AIC). 
La mise en œuvre de AIC peut stimuler le développement 
prévu dans la plupart des politiques des pays de l’AOC, 
changements climatiques et les politiques et programmes 
de développement nationaux (tels que Vision 2025, 2040, 
2030 et 2050 de la Tanzanie, l’Ouganda, le Kenya et le 
Rwanda respectivement; Economie Verte Résistante aux 
changements climatiques en Ethiopie). En outre, en plus 
des fonds provenant des sources intérieures, on a besoin 
d’une finance extérieure pour appuyer ECA dans ses efforts 
de l’adaptation et atténuation dans l’agriculture à travers 
les programmes de développement à faible émission 
de carbone (Par exemple, l’Uganda a une stratégie de 
mise en œuvre chiffrée dans le cadre de la Stratégie de 
Développement de la Croissance Verte de 2.9 milliards de 
dollars américains qui couvre les 15 prochaines années. 

Certaines perspectives pour aborder les dimensions de 
l’économie sociale et de la sécurité alimentaire face aux 
changements climatiques comprennent : 

a.	 Exploitation	 des	 technologies	 numériques	 pour	
une	gestion	des	connaissances	agricoles	améliorée,	
accès	à	 la	météorologie	et	à	 l’information	sur	 les	
conseils	dans	le	domaine	agricole,	accès	aux	marchés	
et	aux	services	financiers: Les systèmes actuels de 
communication de renseignements aux agriculteurs 
et aux autres chaines de valeur de la sécurité 
alimentaire sont souvent inadéquats et peuvent ne 
pas toujours répondre aux conditions climatiques 
changeantes ainsi qu’aux besoins changeants des 
agriculteurs. Par conséquent, les technologies 
numériques pour contrôler les risques climatiques 
peuvent identifier les chocs climatiques avant qu’ils 
aient lieu et ainsi rendre facile les solutions pour 
bâtir la résilience parmi les agriculteurs. Des outils 
numériques peuvent aussi renforcer la disponibilité 
et accessibilité aux denrées alimentaires aussi bien 
qu’à l’amélioration de l’utilisation et à la sécurité 
alimentaire dans le cadre d’un contrôle efficace des 
dangers alimentaires. 

b.	 Aider	 les	 jeunes	 à	 participer	 activement	 à	
l’agriculture	:	L’exode massive des jeunes vers des 
activités de subsistance non-agricoles peut être 
arrêté en leur donnant accès aux terres et aux autres 
ressources et aux technologies de l’information 
et de la communication (ICT). Le programme 
‘ENABLE youth’ mis en œuvre par la Banque 
Africaine de Développement est un programme 
innovateur qui forme les jeunes comme indiqué 
dans les chaines de valeurs agricoles et les forme 
en compétences de développement des affaires. 
Ce programme est actuellement en cours en 
République Démocratique du Congo (DRC), au 
Soudan, au Cameroun, en Tanzanie, En Ouganda 
et au Kenya.

c.	 Mettre	 à	 profit	 la	 science	 et	 connaissances	
indigènes	 pour	 adapter	 l’agriculture	 aux	
changements	 climatiques	 :	 Les changements 
climatiques ont déjà eu des effets sur la production 
agricole dans les pays de l’AOC et par conséquent 
ont des effets néfastes sur la sécurité alimentaire. 
Petr et al. (2015) pense que l’Afrique (dont fait 
partie la région de l’AOC) peut faire face à une 
réduction de près de deux chiffres du rendement 
des cultures et du bétail au cours de la prochaine 
décennie ainsi que l’augmentation des denrées 
alimentaires. Une combinaison des actions 
d’adaptation entre chercheurs et agriculteurs a 
d’énormes potentialités de donner des solutions 
durables pour la sécurité alimentaire et qui sont 
adaptées à la demande à forte. Elle exigera que 
les solutions scientifiques soient traduites en 
paquets qui peuvent être transmises et adoptées 
par les agriculteurs et autres parties prenantes. 
Augmentation des investissements dans la 
recherche et développement pour créer une 
information climatique appropriée au contexte, 
technologies agricoles, variétés et espèces dont on 
a aussi besoin. 

d.	 Investissements	 dans	 le	 développement	 des	
infrastructures	 agricoles	 y	 compris	 l’irrigation,	
accès	 à	 électricité	 et	 autres	 technologies. Par 
exemple, en Ethiopie, une importation de plus 
de 100 technologies agricoles a été exonérée de 
la taxe et en 2020, le Ministère de l’Agriculture a 
reçu du gouvernement le plus grand budget. 

e.	 Mettre	 en	 place	 des	 politiques	 de	 protection	
sociale	 et	 des	 stratégies	 telles	 que	 l’assurance	
des	 cultures	 et	 du	 bétail	 pour	 renforcer	 la	
sécurité	 sociale	 et	 la	 protection	 des	 moyens	 de	
subsistance.	 La protection sociale peut jouer un 
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rôle fondamental dans l’atténuation des effets 
des changements climatiques dans les pays de 
ECA. Les politiques et stratégies de protection 
sociale peuvent lutter contre la vulnérabilité 
environnementale, culturelle, économique et 
sociale à la sécurité alimentaire par la protection et 
la promotion des moyens de subsistances durables 
et qui résistent aux changements climatiques. 

f.	 Meilleures	 pratiques	 de	 documentation	 sur	 la	
sécurité	 alimentaire	 au	 sein	 de	 la	 région	 de	
l’AOC:	Bon nombre des meilleures pratiques sont 
ont lieu au niveau locale pour aider et renforcer la 
sécurité alimentaire et pour améliorer les moyens 
de subsistance des ménages vulnérables, face 
aux changements climatiques. Cependant, ces 
meilleures pratiques sont rarement documentées, 
ce qui a pour conséquence le manque de 
sensibilisation aux interventions efficaces. Par 
conséquent, la documentation et la diffusion des 
meilleures pratiques et enseignements tirés sont 
essentielles pour faciliter l’échange des technologies 
agricoles qui résistent au climat ainsi que l’échange 
des connaissances au sein de la région de l’AOC. 

g.	 Une	 planification	 de	 l’adaptation	 et	 cadres	 de	
la	 mise	 en	 œuvre	 appropriés:	 Ces deux sont 
essentiels pour faciliter et diffuser la science et 
la technologie et pour mettre les politiques en 
œuvre. Au sein de l’AOC, ceci nécessitera qu’il y 
ait diversification en créant emploie dans d’autres 
secteurs économiques, plus d’infrastructure 
efficaces de transport, et l’élimination des obstacles 
qui entravent l’adoption des pratiques agricoles 
pouvant s’adapter aux climat et des mécanismes 
de marché efficaces. En outre, des opportunités de 
revenu et d’emploie doivent être promues au sein 
du secteur agricole même, dans les secteurs tels 
que traitement et commercialisation pour renforcer 
la sécurité sociale. 

h.	 Aider	 le	 femmes	 agricultrices,	 à	 accroître	 leur	
production	 alimentaire:	 Face aux changements 
climatiques, augmenter la productivité agricole et 
la production et améliorer la sécurité alimentaire 
des ménages demande que les gouvernements 
locaux se concentrent plus sur les femmes 
agricultrices. Ceci peut être fait à traves les reformes 
des politiques pour améliorer l’accès des femmes 
aux terres et au crédit, leur capacité de faire des 
contrats avec la main d’œuvre, et leur volonté 
d’avoir accès et d’adopter la technologie et à 
utiliser les services des conditions météorologiques 
et les services de conseil dans le domaine agricole 

Thèmes pour les jours à venir que 
l’AOC voudrait qu’ils soient abordés 
dans l’évolution de KJWA
Dans les pays de ECA, les économies sociales, la sécurité 
alimentaire et les changements climatiques vont souvent 
de pair. En conséquence, l’adoption d’un système 
agricole intégré, inclusif, diversifié, résilient et durable se 
présente comme le meilleur moyen de la marche à suivre. 
Parallèlement, comprendre et aborder les défis auxquels la 
sécurité alimentaire est confrontée face aux changements 
climatiques peut augmenter la production de deux à trois 
fois de la production actuelle. L’objectif de l’ASARECA 
est d’informer et promouvoir des dialogues sur ce que 
peuvent être les effets des changements climatiques et 
les options disponibles pour réduire la vulnérabilité et 
pour donner aux communautés locales des solutions 
d’adaptation aux sites spécifiques. 

La décision de KJWA demande aux parties concernées à 
soumettre les sujets qui seront mis en œuvre en étroite 
collaboration avec les Organes Constitués dans le cadre 
d’UNFCCC. Sur ce, trouvez ci-dessous trois sujets que 
les pays de l’AOC voudraient qu’ils soient aborder dan le 
prochain atelier de KJWA.

a. Exploitation des technologies digitales (TIC) au 
service des systèmes agricoles qui résistent au 
climat et une sécurité alimentaire améliorée. 

b. Industrie alimentaire locale et commerciale,
c. Approches spécifiques aux différents contextes 

et interventions dans le domaine de la sécurité 
alimentaire pour:(i) les femmes, (ii) les jeunes, 
(iii) les handicapés, (iv) les autochtones et (v) les 
personnes marginalisées

d. Cadres stratégiques pour renforcer la sécurité 
alimentaire et amélioration de l’état de l’économie 
sociale dans le cadre des changements climatiques. 

Ces	agriculteurs	tanzaniens	ont	adopté	des	
innovations	intelligentes	face	au	climat	pour	
l’alimentation	du	bétail.
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Tableau 1: Impacts des changements climatiques sur la sécurité alimentaire et sur 
l’état de l’économie sociale des pays de l’AOC

Secteur Impacts

Agriculture 
(culture, bétail et 
pêche) 

• Changement du calendrier des activités agricoles telles que semis et dates de désherbage
• Changement des dates de maturité et un taux élevé du développement prématuré des arbres 

fruitiers, cultures et bétail à cause de la prolongation ou raccourcissement de la saison des pluies 
avec une variabilité intra-saisonnière élevé pendant la saison des pluies. 

• Changements dans la qualité des cultures, e.g., les mycotoxines dans les céréales et les fruits 
contiennent beaucoup d’eau, ce qui résulte à un changement de goût.

• Apparition inattendue des ravageurs des cultures et du bétail, ce qui conduit à une perte dans la 
production et au travail supplémentaire.

• Invasion des criquets pèlerins en Ethiopie et au Kenya, ce qui fait monter les prix des aliments 
spécialement pour les habitants urbains. 

• Epidémie des cultures, des poissons et du bétail telle que le légionnaire d’automne dans les mais 
et dans le coton. 

• Prolifération des mauvaises herbes qui affectent les cultures et le bétail. 
• Une haute évapotranspiration accentue le déficit en eau de certaines cultures annuelles aux 

racines faibles telles que les arachides. 
• Augmentation du coût de production et de commercialisation 

Météorologie • Changements des précipitations. Par exemple, l’augmentation des précipitations, abondantes 
pendant les périodes où on en a pas besoin telles que les périodes de séchage des haricots au 
Cameroun et en Ethiopie

• Augmentation des inondations
• Augmentation des températures et changements dans la distribution des pluies. 
• Disparition d’une deuxième saison agricole en Ethiopie 

Sols et terres • Augmentation de l’érosion des sols et dégradation des terres
• Réduction des niveaux de fertilité des sols 
• Engorgement
• Dégradation des ressources naturelles telle que l’augmentation des glissements de terrain, sols et 

pollution des eaux 

Economie sociale • Augmentation de la malnutrition et retard de croissance des enfants
• Conflits sociaux, insécurité et conflits permanents qui surviennent quand il ya a diminution des 

ressources alimentaires (e.g. vol de bétail) 
• Pénurie alimentaire spécialement pour les femmes enceintes/allaitantes, les enfants, les personnes 

âgées, les handicapés et les autochtones, 
• Réduction/perte des revenus ruraux provenant des cultures d’où augmentation de la pauvreté dans 

les régions rurales 
• Augmentation des maladies d’origine hydrique - impact des marais 
• Conflits entre les communautés nomades et sédentaires à cause de l’insuffisance des pâturages 

pour leur bétail 
• Augmentation de la violence familiale basée sur le sexe
• Déplacement massif de la population
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Tableau 2: Exemples des actions agricoles résilientes disponibles qui peuvent 
simultanément renforcer la sécurité alimentaire , améliorer l’état de l’économie 
sociale et faire face au changements climatiques au sein de l’AOC 

Actions agricoles résilientes face au climat pour les pays de ECA 

Variété des cultures améliorée et une loi y relative 

1.1 Variété des semis adaptée à la sécheresse, aux inondations et aux températures élevées 

1.2 Systèmes agro-forestiers

1.3 Gestion intégrée des parasites et des maladies

1.4 Ajustements aux calendriers saisonniers des cultures

1.5 Des systèmes d’irrigation efficaces et renouvelables 

1.6 Utilisation des intrants organiques et non organiques 

1.7 Des systèmes de gestion de l’eau améliorés e.g., Agriculture de conservation, travail du sol minimal, paillage 

1.8 Augmentation des matières organiques du sol 

1.9 Assurance des cultures

1.10 Installations de stockage post-récolte

Meilleure gestion du bétail et des aliment 

2.1 Changement en faveur d’un bétail tolérant/résistant à la sécheresse 

2.2 Changement en faveur de l’adoption des petits ruminants 

2.3 Changement en faveur de la pêche

2.4 Meilleure régime alimentaire du bétail

2.5 Meilleure production de fourrage 

2.6 Meilleure santé des animaux contrôle des maladies 

2.7 Assurance du bétail 

2.8 Installation de stockage des animaux 

Services météorologiques et climatiques 

2.1 Systèmes d’alerte précoces pour les cultures et bétail

1.2 Prévisions météorologiques mensuelles/saisonnières 

1.3 Changements en faveur de la pisciculture

1.4 Meilleure régime alimentaire du bétail 

1.5 Production du fourrage améliorée 
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